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UN\E BONNFE OPÉRATiIONý I)E BOURISE

'; ete <' -if<cl ---- m fiiv l' a i c i .
mîis, (':*(S fii

si le- f,,il Iieil putii iî , ' ii- 1. à fî1t til'ý-\ 1Ig'. t i i( t- i i
rive à Venît.

STEtATEO Il E

Lîti.-Qu'et-ce (lue ce biacelet oî'îîé (le dia-
îiiu; que vous portcz aujourd'hui, oiademioi-
S5!1ke?

Elle, (roziyissat. -C'est un cadeau que mie
lit M. Lévinicé pour ina fête.

Lui-Cela ne mue regarde pasje le reconnmais
mais peramettez-mîoi (le v-ous di'e dès imaintenant
que ma femime.. m'ila futur-e femme ne devra por-
ter' que <les bi joux qui lui auront été donunés par'
<les membifres d e sa failii ..

Elb',-Ah, 
*lituit joleù' cijr<'è.

Elle-Vous aviez risoii, illo11 anli à roo
de ce brîacele.t et je ie l'ai plus.

Lui, (souriaut). Vous l'avez renvoyé?
'leO noni, je l'ai porté à mîon onicle à

Momntréal, (lui mi'a fait puiéseîit d'uîî antre dia-
ilauît et l'a fait monter eni bague avec les auîtres
Tenîez la voilà, vous plait elle-?

Luii, (abasoudi)-AhîL

LA VÉRITÉ SANS FARD

Cliente--Don nez-nîoi cinîq liv res de chicorée
et de pois torréti$-s mîélanuges,

(arç,o; épi ci er. - Relgrette îiadaiI, nous
l i'vil5 pas ce iîiélaîige.

CNe. e.- ii mi'av a it pourltan lt dlit quec vous
tî'eil-z dlu f awi café pour m'iaison de - ii n on
lm'a t romipée. Ave-z-%-ous dlu salie 'à nettoyer' les
couteaux ?

(iar,-oa épicic'r. -Nomi miadamie lias dams le
îîîeîîîelît.

Chiente-C'est 1iimmîyeux, alors donnez-iu
i me liv re de vcitre'pn îëi ri--ual i t de caisorimî:' e

lau iii, ça lii ( îm tilt cher- 1, 111:1i il fau t que ires
cout aux soiemît propres à ii'ilipor-te q1u'l prix.

UNE TEIUtltI8>LE SNTNC

6'uusju' -Iii ils dmu ('tle îirll'iei éa

ciism-IW >, 1 uiiîî. ,n tu -cs ire aîîhtiiti,
il 111';L quIîl,, 111'p vî-îu;is îl'fî'C'îlil:iiu, aux
t rati ux f pcourliml la ii.

BOUTIQUE DE BRIAVOURE

On lie plaisanîtait pas, ou peu
tout au moins, sous la Terreur, et
les duels y étaient fréquents.

*Les royalistes étaient, eii géné-
raI1, plus forts aux armes (tue les
députés du tiers, ayant peu fré-
quentlI les salles d'armes avant
178;- ; aussi ces derniers étaient-
ils sovent provcqués, et parfois
is refsit ces car-tels, ce qui
n'était pas plus une preuve dle tout-
r-age des pi eîniers qu'une preuve
dle punsillanimité dles seconds, car
il n'y a pas gr'and Mérite, quanîd
on mnie très bien l'épée, à provo-
(tuer un adversaire (lui ni'a jamais
tenu unt fleuret dle sa vie.

Aussi dues patriotes forts eîî es-
crime b'étaienlt constitués les adl-
vei'salî-es <les spadlassins quand
mêmle, et oni avait alliché su r h-s
nmurîs îIle P aris le lîlacard su ivan t

champion des patriotes
Est li la tête de cinquante, spadas-

sinieides.
- Son adresse est P>assage dui Bais

de Ponlogue,
.\ , 1î:îtît-viiigs IafhIoS<r'iitt-Deie.

* i,,.g ~f;I'lic Poyei' avait écr-it aux.jouinal;ux:
1 :is )l*-qqueIlJ 'ai fait sel iîmî'ît de d éfenudre les

ii> as que i'ai-. députés contre leur's ennemis ; je
jure <iue lit terre s'agrandirait eni
v-ain pour soustraire un homme
qui aurait blessé un dléputé. J'ai

(des aimes (lue les imains du patriotisme se sont
pln à nie fabjriquer - toutes mie sont familitères,
je n'en adopte aucune ; toutes nie conviennent,
pour-vu qlue le résultat soit lat miort"'

Cet original était sincère.
Il avait ouvert bîoutique de b'ravoure pour dé-

fenmdre ceux qu'on attaquait, sachant qu'ils ne
pouvaient pas se défendre, e qui était considéré
coliie du courage par certainîs, cii réalité, ce
ni'é'tait qtue (le la forfanterie.

STATISTIQUES

Eul 1889, 31,004 îmaris ivrognes ont, en Anigle-
terre, tué leurs femmes.

Lat production universelle du papier est <le
1,5,00,000 tonnes par arl.

Le train le pîus rapide est celui du Gireat
Nortmerii, en Angleterre; il fait 70 milles ein 5t

Donna-Isidora Cousino, demeurant au Chili, est
la plus riche veuve du inonde, elle a 35 ans et
un revea~u annuel de S960,000.

Les recensemients en Angleter-re et aux Etats-
l'uiis imontrenit un accroissent de population

ulrbi i(i. et un i décroissemnent de population i urale.

FAUSSE PISTE

I)octeur (uulatsoit malade par dessus soit
yib-,t)-Vous êtes uîî lîontiiie-,. je puis vous dire
lat vérité ; Il, cSeur est pris, il est irirégulier et fiat
ase romlpre.

Clipeil.- I)îtes (lotie Docteur, vous avez l'n-
reilîle su r nia mountre.

O ]eV'

Liii. - 8cirî''-vous fâchée si q1uelqu'un nie
Voyait vouis eiilirissei' ?

Elle. - Est (.i- queîî îueiqu'uii ilous regarde?

L'INFLUENCÉ DES RICHEÊSSES

,1. Sansleson (avec violence). -C'est une honte
pour l'humanité, un outrage, un danger pour la
société que de laisser tranquillement un homme
amasser un deini-nuillion, surtout quand on songe
atu nitaI qu'il peut faire, et au pouvoir que cette
fortune lui donne.

JI. Si.czé,'os.-Ti ès juste, très juste ! Je n'a-
vais jamais pensé a cela ;aussi v'ais-je changer
mon testament. N ayanit pas <'héritiers, j'avais
partagé( Inla fomtulie entre mules amulis et vous av ais
laissé $fOO,000.

. I. salishsuu.-1Il uni ahi vous savez Pl'en-
lîloi (le lat fortune dépend de l'hmommne (lui lat pos-
sède.

IN E 1>ONNE, ÉPOUSE

J/,'su'r-Aloi ! lion, voilà encore ce:tte
vieille sorcière dle mîadamne litemî (lui v'ient te
voir, je file dans mia chambre et y reIsterai jusqiu'à
juîsq u'à ce qju'el le s'en aille.

Et il moiot, prîit son1 jeurnal, s'allonmgea sur le
sofa et... s'enmdormit.

A sont i-éveil, il sortit <le sa chîambre, se peu-
cha sur lat balustrade, écouta.., rien. Alors, pre-
mant sa glo se voix, il (lit

-)is-doiie, chéie, il y a-t-il longtemps qu'elle
est Pitrtie, ta vieille sorcière 1

- Oui, mion ami, répondit lat spirituelle femnlio,
il y a plus dl'une heure, penmdant qlue te reposais,
muais cette bonne iadainle Blanc est là, dles-
cends-tu?

let il descen d it, heureux d'emil être quitte à si
hoit comipt e.

NON BIS IN ID)EMi

leamil.-r'ai-je jamais raconté l'histoire (le
imon oncle et de soit ser-penît.

Z'/oma-.< >ioui, et pour te dlire la vtrité',
j'aune nmieux la (-roire que de l'enten:lre une
seconde fois.

liENL"A1T C1ILE.ST1E

Poulau-Le muaI de (lent est un dles pdus
grant)ds fbienfaits qlue le Ciel nous ait donnés.

Ieiulea.- 1l orreu r!
iloulean.- *)e quoi! quand t as mial aux dents

est-ce que tu penses à ta belle-mère, a tes créan-
"-iers Il !h bieni, alors...

SP>ECTACLE CURI EUX

Les aimateurs <le choses
remnarquales eii auront
pour- leur argent eni allant
passer quelqjues heures au
(CaietyTlîeat'e & Mýuseuitî.

Premîièremecnt ils ver-
>.ront l'orchestre si amusant

et si bien dressé des coqs
parisiens. Les pîersounnes

N \ ' (qui n'ont pas encore vu
ces nmerveilles <le l'art (lu
dresseur, devront se dlé-
pêcher, messieurs les coqs
quittent lat imétropole cette
semîainîe.

Puis, avis aux céliba-
taires: Le miiusée possède,

cette seimaine, les deux pîus grosses femimes du
mionde :l'une, blanche, pèse Ibls ; l'autre,
noire, n'arrive qlu'au poids de 7-54; 11.

Lat reine du feu, qui se nourrit d'un régimue
assez ienîlaimé, est encore à la " (.]aiiety "jusqu'à
la fin de lat semaine.

Sur le théâtre on voit et enitend <les chanteurs
et des jongleurs très amiusants - muais on entend
cette selilainie un artiste d'un talent qu'on n'est
pas habitué à rencontrer dhans les n<usduis Mý .
Eînile Chevriel est un violoniste hors ligne, pou r
qui le, violon il'at plus <le secret et qlui lui fait
rendr-e tout ce qu'il veut avec u peignie, une
savate, unue planche à laver et ii^eii- avec lat
colonine de fonte qui sle triouve sur le théiâtre.

Tl'ut cela pour 10c., réellemient on s'aimuse
bîienî et tr'anquillemienit à pî'u de frais-,.


